
RÉSUMÉ DES RÉSULTATS
Objectif de l’étude 
Comprendre les obstacles auxquels les étudiants autochtones font face dans les programmes de formation à l’enseignement et 
offrir des recommandations pour les surmonter. 

242 anciens boursiers du programme Bâtir un avenir meilleur d’Indspire, précédemment ou actuellement inscrits à un programme  
de formation des enseignants, ont fait part des obstacles auxquels ils ont fait face pendant leur participation au programme :

Curriculum et déconnexion culturelle (66 %) : un manque de 
représentation authentique des perspectives autochtones.

Obstacles liés au soutien financier (58 %) : la complexité des processus 
de financement et la méconnaissance des possibilités d’aide financière.

Services de soutien inadéquats (40 %) : le manque d’espaces de 
connexion culturelle et d’accès à des mentors autochtones.

Racisme systémique et discrimination (38 %) : la discrimination 
systémique dans la conception des curriculums et le processus 
d’embauche.

Questions de politique institutionnelle (34 %) : les politiques 
institutionnelles ne tiennent pas compte des besoins particuliers des 
Autochtones.

Obstacles géographiques (29 %) : le déménagement d’une zone rurale vers 
une zone urbaine peut être source de stress financier et personnel.

34 participants ont pris part à des groupes de discussion afin d’offrir des recommandations pour soutenir  
les étudiants autochtones. Les enseignements tirés de ces discussions ont expliqué l’élaboration du double cadre  

Renforcer la formation des enseignants autochtones (RFEA).

Cadre pour transformer les systèmes
Renforcer la représentation des Autochtones : renforcer les partenariats 
entre les communautés autochtones et les écoles; faire entendre la 
voix des Autochtones dans l’élaboration des politiques; développer des 
curriculums, des politiques et des services de soutien adaptés à la culture 
en collaborant avec les communautés autochtones locales.

Intégrer les connaissances autochtones dans le curriculum : intégrer 
les connaissances et les méthodes d’évaluation autochtones; faire 
participer les enseignants, les aînés et les gardiens du savoir autochtones 
à l’élaboration et à la mise en œuvre des curriculums; intégrer 
l’apprentissage rattaché aux ressources naturelles et expérientiel et 
collaborer avec les communautés autochtones locales pour que les 
curriculums reflètent les connaissances et les traditions régionales.

Créer des environnements respectueux et inclusifs : une formation 
obligatoire à la sécurité culturelle et à la lutte contre le racisme pour le 
personnel et les étudiants; des politiques de lutte contre la discrimination 
systémique; une formation visant à intégrer le contenu autochtone 
dans le curriculum et l’enseignement; l’obligation pour les étudiants de 
suivre des cours sur les cultures autochtones et d’élaborer des cours en 
collaboration avec les aînés et les gardiens du savoir.

Élaborer des politiques tenant compte des spécificités culturelles : des 
politiques flexibles qui tiennent compte des besoins des Autochtones; 
favoriser les programmes et initiatives spécifiques aux Autochtones; 
établir des cadres d’éducation autochtones et des conseils consultatifs 
autochtones et reconnaître l’enseignement postsecondaire comme un 
droit issu des traités, en éliminant les frais de scolarité et de demande 
d’admission.

Cadre pour encourager la croissance
Le deuxième cadre est axé sur l’amélioration du soutien aux éducateurs 
autochtones :

Offrir des voies d’accès à l’éducation : engager des intervenants 
autochtones pour guider les étudiants à travers les systèmes institutionnels, 
les qualifications d’admission alternatives qui prennent en compte les 
expériences vécues par les étudiants autochtones, le soutien à l’éducation 
adapté aux besoins professionnels des étudiants autochtones et offrir  
un apprentissage par l’expérience ancré dans les pratiques autochtones.

Accroître les espaces et les services pour les Autochtones : créer des 
espaces et des services dédiés aux Autochtones; créer des groupes 
d’étudiants autochtones et des possibilités de mentorat avec d’anciens 
étudiants ou éducateurs autochtones; mettre en place des programmes 
d’orientation complets et offrir l’accès à des services de santé mentale 
avec des conseillers autochtones.

Renforcer le soutien financier et le financement : un financement cohérent 
et accru pour tenir compte de l’augmentation des coûts; l’extension de l’aide 
financière pour couvrir les études postsecondaires et à temps partiel et un 
soutien adapté aux parents et aux éducateurs autochtones de sexe masculin; 
la coordination du financement des établissements d’enseignement 
postsecondaire et des organismes de financement autochtones et la 
simplification et la centralisation des processus de demande de financement.

Accroître la disponibilité des ressources pour les étudiants : un soutien 
financier complet allant au-delà des frais de scolarité et incluant les 
fournitures et le transport; améliorer la communication, la visibilité et 
l’orientation pour les demandes de financement; offrir des possibilités de 
garde d’enfants et de logement accessibles et abordables; fournir une liste de 
possibilités de logement et établir un budget avec des mesures de sécurité 
mises en œuvre, en particulier pour les femmes autochtone. 

Les recommandations de ce rapport offrent aux établissements des moyens concrets  
de favoriser la réussite des étudiants autochtones dans les programmes de formation  

des enseignants et d’accroître ainsi la représentation des éducateurs autochtones  
dans le système scolaire canadien de la maternelle à la 12e année.
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